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Vin» et oqueun 
«Un» le bâtisse

tuef M. Cïtfxvford de la ttiême façon. 
La troisième fois il avait été littéra
lement crû té de chévfotines et c'est 
par un véritable prodige qu’il n’a-, 
vait pas étéi tué. Un vieux nègre 
du nom de Newton Patton fut ar
rêté et poursuivi comme l’auteur 
présumé du crime, mais on dut 
l’acquitter faute de preuves suffi
santes. Cette fois il est à peu près 
certain que c’est Patton, qui a as
sassiné M. Crawford, car le nègre 
lui avait fait dire, il y a que que» 
jours, qu’il le tuerait à la première 
occasion. Patton en voulait 
Crawford parceque celui-ci avait 
été nommé, il y a deux ans, cura
teur aux biens d’un aliéné nommé 
Polke et parent du nègre.

Un mandat d’arrêt a été lancé 
contre Patton, qui a disparu depuis 
le crime, et ce misérable sera pro
bablement lynché s’il est pris.

Le yatch “Cruiser’* de M. Gil 
mour, ainsi que deux barges qui 
ont été construites dans le chantier 
de M. Waters seront mis à l’eau, 
jeudi.

Abend

O. H. 2T. Co.Dans la Capitale LOUIS GR4TT0N FEUILLETON Dll “ CANADA.” ‘ wkerrille <f 11

Les Indes Noires.aA traiers 1» ville
on de» affaires- Mail

nant est le temps de faire des barga 
dans la ligne de vaisselle, poterie, 
et de verrerie. Tout est sac iflé

2092 personnes ont visité le musée 
géologique durant le mois d’avril.

Article» de lantalkie et objets 
d’art à votre prix chez 8haw A Lie.

1600 personnes ont visité le musée 
des pêcheries durant le mois d’avril.

Abandon des affaire». Lampes 
de $3.00 pour $1.00 chez G. 8. Shaw 4 Cie.

Le tombereau qui est tomb§ dans 
le canal samedi dernier n’en a pas 
encore été retiré.

LE BATEAU A VAPEUR

“EMPRESS”T i
Shaw A Cie. Publié paNO. 418, BUE SUSSEX DEUX LETTRES CONTRADICTOIRES.

M. J. R. Starr, ingénient,
30 Canongate St.

Edimbourg.
“ Si monsieur James Starr 

veut se rendre demain aux houil
lères d’Aberfoyle, fosse Dochart, 
puits Yarow, il lui sera fait une 
communication de nature à l’in
téresser.

“ Monsieur James Starr sera 
attendu, toute la journée à la 
gare de Callander, par Harry 
Ford, fils de l’ancien overman 
Simon Ford.

“ Il est prié de tenir cette in
vitation secrète.’’

Telle fut la lettre que James 
Starr reçpt par le premier cour
rier à la date du 3 décembre 18...
—lettre qui portait le timbre du 
bureau de poste d’Aberfoyle, 
comté de Stirling, Ecosse.

La curiosité de l’ingénieur fut 
piquée au vif. Il ne lui vint 
même pas à la pensée que cette 
lettre pût renfermer une mystifi
cation. Il connaissait, de longue 
date, Simon Ford, l’un des an
ciens contre maîtres des mines 
d’Aberfoyle, dont lui James 
Starr, avait été pendant vingt 
ans, le directeur,—ce que, dans 
les houillères anglaises, on ap
pelle le “ viewer.”

James Starr était un homme , ; 
solidement constitué, auquel ses 
cinquante cinq ans ne pesaient 
pas plus que s’il n’eu eût porté 
que quarante. Il appartenait à | I 
une vieille famille d’Edinbourg, ** 
dont il était l’un des membres ’J 
les plus distingués. Ses travaux 4* 
honoraient la respectable corpo
ration de ces ingénieurs qui 
dévorent peu à peu le sous sol 
carbonifère du Royaume-Uni, 
aussi bien à Cardiff, à Newcastle 
que dans les bas comtés de 
l’Ecosse. Toutefois, c’était plus’ 
particulièrement au fond de ces 
mystérieuses houillères d’Aber
foyle, qui confinent aux mines 
d’Alloa et occupent une partie 
de Stirling, que le nom de Starr 
avait conquis l’estime générale.
Là s’était écoulée presque toute 
son existence. En autre, James 
Starr faisait partie de la Société 
des antiquaires écossais, dont 
il avait été nommé président. Il 
comptait aussi parmi les mem
bres les plus actifs de “ Royal 
Institution ” et la “ Revue d’E - 
dimbourg publiait fréquemment 
de remarquables articles signé 
de lui. C’était, on le voit, un 
de ces savants pratiques aux
quels est due la prospérité de 
l’Angleterre. Il,tenait un haut 
rang dans cette vieille capitale 
de l’Ecosse, qui, non-seulement 
au point de vue moral, a pu mé
riter le nom d’“ Athènes du 
Nord.”

On sait que les Anglais ont 
dann& à l’ensemble de leurs 
vastes houillères un nem très 
significatif. Us les appellent 
très justement les“Indes Noires," 
et ces Indes ont peut-être plus 
contribué que les Indes orientales 
à accroître la surprenante riches
se du Royaume-Uni. Là, en. 
effet, tout un peuple de mineursj 
travaille, nuit et jour, à extmire 
du sous-sol britannique le «bar
bon, ce précieux combustible, 
indispensable élément de la vie 
industrielle.

A cette époque, la limite de 
temps, assignée par les hommes 
spéciaux à l’épuisement des 
houillières, était fort reculée, et 
disette n’était pas à craindre à 
court délai. Il y avait encore à 
exploiter largement les gise
ments carbonifères des deux 
mondes. Les fabriques, appro
priées à tant d’usages divers, les 
locomotives, les locomobiles, les 
steamers, les usines à gaz, etc., 
n’étaient pas près de manquer 
du combustible minéral. Seule
ment, la consommation s’était 
tellement accrue pendant ces 
dernières années, que certaines 
couches avaient été épuisées 
jusque dans leurs plus maigres 
filons. Abandonnées mainte
nant, ces mines trouaient et sil
lonnaient inutilement le sol de 
leurs puits délaissés et de leurs 
galeries désertées.

Tel était, précisément, le 
des houillières d’Aberfoyle.

Dix ans auparavant, la dç*niè* 
re benne avait enlevé la dernière 
tonne de houille de gisement- Le 
matériel de “ fond ” (1) machines 
destinées à la traction mécanique 
sur les rails des galeries, berlines 
formant les trains subterranées, 
tramways souterrains, cages des
servant les puits d’extraction, 
tuyaux dont l’air comprimé ac
tionnait des perforatrices, en un 
mot, tout ce qui constituait l’ou- 
tillage d’exploitation avait été 
abandonné à la surface du sol.

Laiss.ri Cltawa les

Echos et ITouvellea. MARDI. JEUDI & SAMEDI (Forte voisine des bureaux du “ CANADA.")
Icm ANSICette sem ioe pour les ports intermédiaires

OTTAWA * «KENVILLE.
Le bateau parlira du quai “ Queen ” à 7.30 

heures A. M. On recevra du fret tous 
les jours.

Ottawa, 1 mai 1888. —jno.

Wttm d’amie à M
M. G-ratton, avantageusement connu du public d’Ottawa qui 

a été à maintes reprises à même d’apprécier la qualité des ouvrages 
confectionnés sous sa direction, désire annoncer qu’il est prêt 
comme par le passé, à la veille de la saison des travaux de construe 
ti°n à exécuter toutes commandes que l'on voudra bien lui confier. 
Il espère par sa ponctualité à remplir les ordres et par la qualité et 
le fini des ouvrages qu’on lui confiera, pourvoir compter 
large part du patronage public.

to“ Une visite est sollicitée à mon établissement avant de 
donner des commandes ailleurs. Conditions raisonnables.

Une joyevlse réunion d’amis avait 
lieu, hier soir, à la résidence de M. 
E. G. Laverdure â l’occasion du ma
riage prochain de M. Elizée Laver
dure, ses nombreux amis avaient 
tenu a honneur de lui faire passer 

art d’heure, 
ures, rassemblés au 

grand salon de sa somptueuse rési
dence ils lui ont présenté un super 
be cadeau consistant en une épergne 
d’un grand prix en argent et cristal 
accompagnée d’un joli porte-toast 
en argent pour madame Laverdure, 
le tout accompagné d’une adresse 
des mieux conçues due à la plume 
de notre calligraphe éminent M. 
Drouin.

M. Laverdure, sut trouver des 
paroles fort appropriés pour répon
dre à une semblable marque d’es
time et son discours à cette occa
sion lui valut des applaudissements 
réitérés. L’heureux héros do cette 
jolie fête ne voulut pas laisser 
passer passer une si belle occa
sion sans inviter ses amis à se 
bien divertir et c’est pourquoi il les 
fit passer dans une salle où une 
table abondamment chargée de mets 
et de délicieuse liqueurs les atten
daient. Inutile de croire que tous 
refusèrent de suivre l’amphytrion 
au contraire, tous s’empressèrent de 
prendre part à la joie générale et de 
déguster les liqueurs de premiers 
crus qui étalent offertes en abon
dance.

En un instant la joie fut générale 
et les santés ne furent pas lentes à 
prendre place au programme de la 
fête. On but au futur époux, aux 
parents du marié et de sa future, 
aux amis absents et à une foule 
d’autres. Toutes ces santés nous 
procurent l’avantage d’entendre de

tière de M. Laverdure avait été mise 
à la disposition des invités et la joie 
et la gaieté ne tarit pas un seul ins
tant. On pent dire, cependant, en 
toute sincérité, q 
verdure a bien fait les choses et que 
tous ont reçu l’accueil le plus cor-

Zi 33
ilié des prix ordi-LsmpCM pour la mon 

naires. G. 8. Shaw & Cie.
11 y a eu durant le mois d’avril à 

la Basilique 38 bapiêmes, 17 ma 
riages et 16 sépultures.

Service à thé pour moins que la moi
tié des prix ordinaires. G. 8. Shaw A Cie 

Les propriétaires de l’hôtel Bal- 
à Montréal, sont en faillite, 

leur passif s’élève à $80,000.
Chapeaux en noie vendus à moi

tié prix chez Nolan, 40, rue Rideau. 27a-3
Le vapeur “Empress” a commen

cé ce matin, son trajet régulier 
entre Ottawa et Grenville.

Cliapeanx en ►oie vendus à moi
tié prix chez Nolan, 40, rue Rideau. 27a-3

On a commencé hier soir à laisser 
entrer l’eau dans le canal, la navi
gation y sera ouverte 
jeudi.

Fermetn re-
pour $4. G. 8. 8ha-

Le changement subit de la tempé
rature est la cause qu’un grand 
nombré de personnes souffrent du 
rhume et de maux de gorge.

Taleeelle pour moins quo la moitié 
du prix, chez Shaw A Gie.

Une grande cabale se fait actuel
lement auprès des commis aires de 
licences pour ceux à qui des licen
ces ont été refusées à la dernière 
séance des commissaires.

R. W. SÜEPERD, Ja.
Gérant. Prix ci agréable qu 

Vers les 9 he
Da an, pour 1 

“ ea de!kUne victime de 1* re*e
On mande de Brownsville (Texas) 

qu’un des hommes mordus par un 
loup enragé au ranch Muerto, en 
même temps que M. Chamberlain, 
qui suit en ce moment à Pans le 
traitement Pasteur, vient d’être pris 
de la rage et s’est enfui dans les 
bois. Plusieurs bouviers se sont 
mis à sa poursuite et ont essayé de 
le prendre au “lasso”, mais tans y 
parvenir. On dit que cet homme, 
en proie à un accès de rage, est en
tré dans un ranch, s’est jeté sur un 
enfant de six ans et l’a mordu à 
plusieurs .reprises en déchirant les 
chairs.

sur une

moral
Le» Laitier* »»nt par le pre

sent averti», qu’il leur faut en
registrer leur» 
reau de Hante, 
licence poor la c»n 
Irgale «le leur occupation, 
avait le 15 Mal prochain, aln 
•1 que venin par la elanee 10e 
de l’Acte Provincial de 1884, 

»nceruant la vante publique. 
Par ordre dn Bureau de Nau-

A. ROBILLARD.

linrtabl

Toutes letti 
etc. doivent t

nom» an Bn- 
et obtenir nne 

tlnnatlon LOUIS GRATTON
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te.
24a-6f Imercredi ou [\ LELÀ PLUS COSSUE

Monde entier
Avis anx ContractentService ù thê de $3.00

w A Gie. "TV 88 Soumlsiiona cachetées, 
XJ adressées au soussigné, et 
endossées comme suit : “• Sou
missions poj- trottoirs" ou 
"égouts", selon le cas, seront 

▼ reçus jusqu’à midi, mercredi le 
deuxième jour de mai 1888, pour la construc
tion d’un égout, dans la rue Albert, entre 
les rues Bank et O’ Connor, aussi pour la c 
traction de trottoirs transversaux en plan
che», nécessaires sur les rues Wellington, 
MacLaren, Murray et Ottawa, dans la ville 
d’Ottawa, en vertu du règlement des 
orations locales.

L'ouvrage serai divisé en trois contrats 
Séparés, en comform.té avec les spécifica
tions, que l’on pourra voir dans le bureau 
de l’Ingénieur ae la cité, à l'fjôtel de ville 
Ottawa.

La Corpo ation se rése 
l’ouvrage en un ou plusi 
individu et ne s’euga

Une énorme grenouille
On affirme que pendant un 

Milledgeville (Géor-
Ottav

violent orage à 
gie) une énorme grenouille est tom
bée du ciel sur le trottoir et est en
trée dans un magasin où elle est 
allée s’installer sur une vitrine, à la 
grande frayeur des demoiselles de 
comptoir.

POUR GUÉRIR < AQ

EN TROIS JOURS M. Moncri 
gouvememen 
et d’établir ui 
la riviéra Sic-

sans aucun autre medicament et sans crainte a'accidents. I
PARIS — 7, Boulevard Denain, 7 — PARIS 

A Québec : Dr Ed. MORIN & G1*.—A Montréal : LAVIOLETTE 4 NELSON. 1

1
i

amôli-Pendn
George Baurla, un gamin de 

treize ans, fils d'un des plus riches 
résidents de Jeffersonville (Indiana), 
s’est pendu parceque son père vou
lait l’obliger à aller régulièrement 
à l’école.

KT DANS TOUTES LES SONNES PHARMACIES DU CANADA

e-oeee -æoo-ou—O-—
VÉRITABLE*

Le vote sui 
d* Sir Richar 
nuit dernière, 
a été de 51.

Le vote a é

■■■

ÉLIXIR i D GUILLIËI
Tonique Anti-Glaireux et Anti-Bilieux I

Prepare pir PAUL GAGE, Pharmacien delre Classe, Docteur enUédeclne I
DE LA FACULTÉ D* PARIS ■mmmmBBBmMI^H

SEUL PROPRIÉTAIRE DE CE MEDICAMENT FIÈVRES I
9, rue de Grenelle-Salnt-Germaln, PARIS ÉPIDÉMIQUES ■
/‘InerteSoixante Annn « de SlicedsorH rnoré refll- ~WîïrtTnêtm I
cscit#income,ull’ <l»I EI xlrdeGuiltié.qni«utlemé- riuaiun»
diraœem I pi. te noinquc el I- phi emmode * DE POITRIHE 

-npl -V’ r .-«•!: m# I •iriatilnu DépuratlL -------------- ■
s*> !/»•//*•»• tlvn Vient** façon» MALADIES I

bipr le 1-riUUf Elixir ds Outillé peruit la Sipmre Paul G A6E rte » F emmet ■ 
et If Truité de l'Or ni in» de» Glaire» A* Fnftnfv. ■
CHAQUE HOUTKII.LK DOIT ÊTRE ACCOMPAn-PK UC*

jg yM^D^pd^iHu^oute^e^Pharma^to^^^M.

On a bc loin d’un garçon pour por
ter les paquets. S'adresser ù Leblanc et 
Lemay, rue Su

M. l’échevin McVeity a convoqué 
une assemblée pour ce soir à l’hôtel 

er, dans le but d’expliquer aux 
ribuables du quartier Welling 

ton, le règlement sur lequel ils se
ront appelés à voter demain. 

Grande vente do coupons, 
undi matin pour une semain 

H. U. Pigeon, 551 
La nomination d’un successeur à 

feu M. Fox, au bureau du clerc de 
la ville, va probablement être faite 
lundi prochain. On dit qu’il y a, 
â cette place un grand nombre d’as
pirants.

On demande l"> à 20 lilies pour 
travailler à la pièce, à de bons gages, No. 
257, rue Gumberland. 28a-2l

La corporation emploie plusieurs 
hommes à nettoyer la rue York.

Nous espérons que cette grande 
rue sera bien entretenue cet été ; 
c’est à peu près une des plus belles 
rues de la ville

V» Ink elle à plus bas prix qu’aux en
cans, ù la vente de fermeture, che 
Shaw A Gie.

Les clubs de Lacrosse de la ville 
préparent avec une grande acti

vité, cnacun prétend devoir rempor
ter la palme cet été. Le club “Ot
tawa” a été le premier à la pratique 
depuis que la saison est favorable.

Il» »e retirent de»
Tout le s.oek doit être vendu 
C. 8. Shaw & Gie.

lm-3 rve le droit de 
eur» contrats 

igage pas à accepter 
ne soumission. Toutes

T.
tJne exéeetle» »■ Texas

A Wallisville (Texas), a été exé 
cuté un nègre, le nommé Chillers 
Banks qui, sous prétexte qu’il avait 
été diffamé par une négresse du 
nom de Martha Penderson était 
allée l’attendre à la porte de sa mai
son et l’avait abattu d’un coup de 
fusil. L’exécution a eu lieu en pu
blic, et des centaines de personnes 
y ont assisté. Banks a fait preuve 

u'à la fin d’un sang froid extra- 
et il est nqort en proférant

plus basse ou aucune soumission. Toutes les 
soumissions devront être accompagnées d'un 
chèque accepté à l’ordre du trésorier de la 
ville, an montant de cent dollars, pour che- 
gue contrat pour lequel des aorniasione seront 
faites, lequel montant sera onfisqué si le 
contraetenr refuse d’ixéeuté les travaux

117.Bull
COM

M Mctfull 
on choisi un i 
publics que V 
Btrathroy ? 
placement 7 
résultat en ce 
ces édidcei 7

HMaladies 
du FOIE, 

de l’ESTOMAC 
DIGESTIONS 

difficiles 
RHUMATISME 

GOUTTE

rbes discours.
cette occasion, la maison en-

commen- 
e sevic- 

rue Sussex.
qnand il sera sommé de le faire.

8. la soumrsiou n’est pas acceptée, le
chèque sera remis.

Toutes les sonroheion» devront êtes faites 
sur la forme imprimée, fourive par le bureau 
et devront être accompagnées du chèque, 
requis et signées "bona fide’’ par le contrac
ted et les personnes se portant en garanties.

Les biases devront être remplis correcte- 
meal ou les soummissions seront déclarées 
irrégulières.

ment chez

1

ue la famille La M. Mercier 
manière pe: rr 
nuelle que le 
a payer à l’ai 

Cette taxe : 
à l'avenir, av

jusqu a i
ordinaire, etnesi : 
un horrible juron. Sourie de louage d’Ottawa.

iiilg"

EDOUARD PERREAULT.
Ingénieur de la Cité- 

Bureau de l'Ingénieur de la Cité ) 
Hôtel-de-Ville. y

27 Avril 1888. J

Fee querelle
Dans le comté d’Unlon (Caroline 

du Sud), Laney Walker, un gamin 
de neuf ans, s'étant pris de querelle 
avec Libbie Aske, une petite fille de 
douze ans, lui a plongé la lame d’un 
couteau dans le cœur.

Au salon, la musique et le chant le 
plus charmant se firent entendre, il 
ne contribua pas peu à l’agrément 
de la soirée. Il suffit de dire qu’il 
y avait là MM. Gauthier, Roy, Dor- 
val et Mathé et l’on aura une idée 
du chant superbe qui s’y est fait 
entendre.

Somme toute, la soirée a été des 
plus charmantes et tous ceux qui 
y ont assisté n'ont regretté qu’une 
chose, c’est que les heures s'écou
laient trop vite en si agréable com
pagnie.

Nous sommes heureux de joindre 
nos félicitations aux amis eu sou
haitant à M. Laverdure tout le bon
heur désirable dans sa nouvelle 
carrière.

Ottawa,
Vobi un 

compagnie d 
produit de la 
l'Intérêt est g

1. A comp 
la ligne-mère 
en construe' 
abris contre 
ponts peimar 
sur chevale 
courbes, et a 
et sur pièces 
paie, $5,498,i

2. Pour l'a 
motives, wag 
gears, | late 
charmes à n

3 Pour les 
la dite ligm 
ponts, atelie: 
des ponts su 
docks, batea 
les côtes—le 
à $4,252,000

Soumissions Demandées
-TkES SOUMISSIONS cachetées adressées 
JL/ au soussigné seront reçues d'ici au 10 
MAI prochain à midi, pour la vente du droit 
de “vente des rafraîchissements" sur le 
Parc Lansdowne, le 24 Mai prochain.

Chaque soumission devra être accom
pagnée d’un chèque de banque accepté égal 
a cinq ponr cent au montant qu'il y est ins
crit. Ce chèque sera confisqué si le soumis
sionnaire refuse de signer le contrat et remis 
si la soumission n'est pas acceptée.

La vente sera pour argent comptant.
Le Comité ne s’engage pas d'accepter la 

pins haute ni aucune des sonmiasiens.
Pour autres Informations s’adresser au

89lgn ' LASALLE GRAVRLLE, 
Secrétaire dn Comité dn Plque-Ni 

U. 8t. J O.
Clarence, 1 
vril 26 1888. (

La elef de Ciel
Se trouve à St Sauveur parmi les 

affaires de conscience qui soutien
nent l’âme pendant les terribles 
épreuves d’ici bas, pour lesquelles 
on doit bien se préparer avant qu’il 

trop tard. Montres, joncs de 
mariage et bijoux à grande réduc
tion de prix, garanties chez

H. H. Norm, 
No. 30, rue Rideau.

Z G. S.

se
soit

a 11 dire».
sans réstrve.

Le» *p!rlte» a Pari»

Les spirites viennent de célébrer 
à Paris, suivant leur coutume, l’an
niversaire de la mort de leur grand 
initiateur, Allan Kardec, décédé le 
31 mars 1869.

11 y a eu pèlerinage au Père- 
La- baise, où des discours ont été

H4BIAGE.
Hier, le 30 avril, M. Octave Léveillé, em

ployé de la maison Dupuis et Nolin, con
duisait à l'autel Dlle Clara Eaulkner, fille 
de M. N. Faulkner, marchand de cette ville. 
La bénédiction nuptiale a été donnée à la 
Basilique par M. le grand vicaire Routhier.

On dit que M. Traversy autrefois 
de la maison McArthur & Traversy ; 
doit ouvrir une épicerie bientôt sur 
la rue Rideau. M. Duffy doit être 
un associé d ) la maison qui sera 
connu sous le nom de Traversy & 
Duffy.

Fer mêla r«\
coucher de fautai.-ie, 11 morçeaux complets 
pour $2.50. G. S. Shaw A Gie.

M. McNeil officier du bureau de 
Santé, est à visiter les cours de la 
basse ville. On dit que le bureau 
de Santé va ligoureusement mettre 
la loi en exécution, contre les per 
sonnes qui négligeront de nettoyer 
les cours de leurs maisons.

Abandon 
chambre à couch 
chez Shaw A Gie.

211 Rue 
Ottawa, A G. GKATTON, - - Proprietaire5 ina

68, Ri e Queen, Ottawa.
P. S.—Communication téléphonique (Wallace & Bell) Tous ordres exécutés prompte-Salle du Grand Opera

DEVANT LE MAGISTRAT DE POLICE lue Albert, Ottawa.Set de chambre à prononcés. Un des orateurs M. 
Birmann, a fourni quelques détails 
intéressants sur l’état actuel du

Mardi, 1er mai.—Timothy Fitz
patrick- ivresse, cause remise à de-

Mutbilda Smith, accusée de la 
même offense est acquittée, vu que 
c’est la première fois qu’elle compa
rait devant la cour.

Eva Rou 'eau, accusée d’avoir cau
sé du désordre sur la rue et pour 
abus de langage envers une dame 
Guérin, est condamnée à $20 d’a 
rat-nde et $2 de frais ou 3 semaines 
de prison.

William 
est condamné à 
de frais, il est allé purger une een- 
t-nce d’un mois en prison.

Louise Beauchamp, accusée de 
tenir une maison malfamée et aussi 
de vendre de la boisson sans licen
ce, cause remise à demain.

Vitaline Ethier, fille de réputa
tion douteuse, est amenée devant la 
cour ce matin ; cause remise à de-

LA COMPAGNIE

FRANCO - CANADIENNEspiritisme.
11 estime qu’il y a en France 

50,000 adeptes des doctrines d’Allan 
Kardec, mais il ne peut, même ap 
proximativement, fixer le ch ffre ae 
ceux qui sont répandus sur tout le 
g'oba. “ Peut être deux rallions ", 
dit il.

Il existe dans le monde une cen
taine de journaux spirites. C’est en 
langue espagnole qu’il y en a le 
plus. L’un est r >digé en hindou ; 
quatorze sont réd g-’s en langue 
française, dont un à Genève, quatre 
en Belgique et un à Buénos-Ayres. 
Paris en compte pour sa part, quatre, 
dont trois sont les organes des trois 
grandes sociétés spirites parisiennes : 
l’Union spirite, la Sociétés des étu
des psychologiques et la Société 
parisienne des études spirite 
dehors de ces sociétés, il existe à 
Paris une cinquantaine de groupes.

Les deux o gancs les plus impor
tants du spiritisme sont le Light ( la 
Lumière ), journal h bdomadaire 
anglais de dix huit 
Sphinx, publié

De Montréal
Doneer» S repr*aeeleUene
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de» affaire»—Sets de
lier valant $5.00 pour $2,50

MERCREDI, 9 MAI
Service» a dîner vendus pour 

raoino que la moi:ié des prix ordinaires, 
chez Shaw, à la vente sans réserve. six tableaux par 

it Maillan.
ne en B a 
MM. d’E unery eConnolly, pour assaut, 

$20 d’amende et $2M. S. F. St Louis doit transporter 
vers le 1er juillet prochain, sa bou
tique de bai Lier dans le bloc connu 
sous le nom de “Scottish Ontario 
Chambers.”

M. St Louis a loué la chambre 
présentement occupée par la “Do
minion Express Go.

ittalion d
fanlaisi 

Shaw & Cie.

DECORATEUR DE SUONS, CHAMBRES A O NER, ETE,JEUDI, 10 MAI

i»a qraos de Bien
Drame en 6 actes par MM. d'Ennery 

et Gustave Lemoine.

JEUDI APRÈS-MIDI à 2.30 hrs

Matinée pour les Dames.

PEINTURES * FRESQUES ET DESSINS D'ORNEMENTS 
DE TOUT GENRE.

s. En
le» affaire». 8er- 
e, 44 morçceaux pour

vices? thé de 

$3.00. G. S. :
Lampe-* pour moins que la moitié des 

prix orduairjs à la grande vei.te de ferme
ture, chez G. 8. 8haw A Gie.

L'o ch-atre sera sous la direction de M. le 
Prof. P. Boulay.

Le plan de la salle eat déposé 
A. A S Nordfheiœer, 67 rue Sparks. 30,000 ROULEAUX IIE TAPISSERIEch es MM

;r;
à Leipsick, journal

Hier avant midi, la bâtisse du 
Dominion Bank N 
Wellington s’écroula. 11 y avait six 
ouvriers qui travaillaient à la bâtis
se au moment de l’écroulement. 
C’étaient : J H Munrœ, foreman, J 
Crockert, Thos Kelly, Thos Ash, 
John Ferguson et Elle Ciémentin 
Ces ouvriers échappèrent à la mort 
d’une manière presque miraculeuse. 
Comme on a pu voir dans notre 
journal, la bâtisse était condamné 
depuis le 5 avril et le 
déjà changé de main 
averti les contracteurs du danger de 
bâtir en hiver.

Il y a déjà trois semaines que les 
contracteurs démolissent la bâtisse.

Les chaînes et les cordes qui l’em
pêchaient de s’écrouler, n’on été, 
aujourd’hui que des liens de fil

La bâtisse devait avoir trois étages 
avoc un toit français. Cet écroule
ment aidera sans doute les contrac 
leurs, qui étaient occupés à la dé
molir. La bâtisse devait coûter $50,-

ADMISSION
Slff» réaerrf ■ ...
Balcon et Par»aet ... 
Galerie ....

ote Co., sur la
purement scientifi iue- VIENNENT D’ETRE REÇUS.

ilné dane «a voiture

CE SOIR VIVE LA CANADIENNE.M. MacDowell Crawford, un des 
résidents les plus considérés du 
comté de William on (Tennessee), a 
été assa-siné dans d s circonstances 
particulièrement dramatiques.

M. Crawford, étant allé chercher 
son courrier an bureau de poste de 
Noleusville, retournait chez lui en 
voiture découverte, lorsqu’à quatre 
milles de cette localité, il a croisé 
la diligence faisant le service de la 
poste et dans laquelle se trouvaient 
plusieurs voyageurs, des femmes 

ajorité. Il y avait 
instants à peine que la 
avait passé la voiture, lorsque 
voyageurs et le postillou ont 
mis en émoi par une détonation 
d’arme à feu. C'était un individu, 
embusqué sur le bord de la route, 
qui venait de tirer un coup de cara 
bine sur M. Crawford et celui-ci 
était tombé mort dans sa voiture. 
Quand à l’assassin, il a réussi à s’en
fuir sans se faire voir.

Cet assassinat a causé d’autant 
plus d’émotion dans toute la région 
qu’on avait déjà essayé trois fois de

Sir John i 
que la cham 
à une date t 
solution sui 

Qu'il est < 
payé à chaq 
blée Législi 
Ouest qui se 
la dite Asseï 
et à chaque 
$250, pour I 
réels de vov 
cas, sujet à 
pour chaque 
l’Assemblée 
et de telle fi 
talé en telle 
Conseil pre$ 
leur de la < 
traitement . 
de la dite t 
tien de s<

SO a» Ina

Ouvrage exécuté avec promptitude et fait dans les derniers goûts. I
A 8 HEURES VINAIGRES

—A LÀ— casj
Coin des rues Dalhousie et St PatriceVINMGRERIE DE NIN6ST0N.contrat était 

Nous avions SALLE 6UERTIN, A. HAAZ cto OIS],
MANUFACTURIERS

—r>£i—■laa«,CMN, Malte et Mira 
VIN AIGUS

Garantis Purs sous tons les Rapports.
EN VENTE A OTTAWA 

Par tMi le» rriaelpaai Epicier».

CONVOQUÉE PAR LES

Echevins de la Basse-Pe,
TOUR LA CONSIDERATION DB

Questions Importantes.

, Valimelle*. Verrerie Chinoise. XarchnndUe* de Fantaisie, Men- 
nreeterle Plaquée. Vomellerle, .Miroir», Barre» de Feattra, Ex- 

peer Rideaux, Voiture* d'Enfanta, Veloe!p*de«, Charrette», Tapia, Pre
late. G rev are». Eté. Tonte* le* Maeehaadlae» requise» pour meubler ue maiaoa 

plet, a la Salle de Varlét#.

Poèlea, Meuble», 
blés ea Sanie, Aiguelq 

diligence
les

632 & 634 RUE SUSSEX, JOSEPH BOYOEN.MIS IUX PLATRIERS

ce bureau, jusqu’à mardi, 
le 1er mai 1888, des soumissions, adres ées 
aux soussignés, pour le p â rage d« nou
velles bâtisses du Gouvernement, situées

A. CHARLEBÜIS à CIE., 
Contracteurs.

Bureau dans les nouvelles bâtisses du 
Gouvernement, rue Wellington, Ottawa.

On rec vra à CHAUSSURES
CHAUSSURUSAVIS.

CHAUSSURES000.
Nom» fermons.—Mesdames, cette 

vente â moitié prix n’est pas une ven.e pou- 
iromper le public mais elle est faite bona 
lide, nous avons décidé d» fermer un de 
nos magasins et le tout doit être vendu 
tans réserve. C. 8. Shaw 4 Cie.

sur la rue Wellingiion. C’eat en allant vous faire Chausser au No. 229, ru-; Dalhousie que 
vous aurez une bonne paire de Chaussures faite juste a votre pied et d'i.ne 
bonne durabilité. Chaussures d'hommes, de Dames. d’Enfants, etc. etc.

NAPOLEON CANTIN 
Ho 288 RUE DALHOUSIE

De soussigné donne avis, qu'il » arrêté, 
ce malin, au marché By, un cheval noir, 
échappé. Le propriétaire pourra le recla
mer an No. 19, rue de l'Eglise, 
les frais d'annonce.
lm-j-n-o M. CHARRIER.
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